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A LA FETE

HISTORIETTE

Pavoles de Musique de
Emile MAX et Eugéne LECLERC. LOUIS-DENYS.

PIANO.

(CTest la féte au pays,la fete patronale. ««A qui la montre? Au plus agilel.Et 'on s'entraine,
Le Maire a pavoise la maison communale Et 'on s'inscrit.«« A qui latimbale davgent?

Ce ne sont que lampions,quemblemes que drapeaux, | -« Et 1o gigot, c'est dupre sale! Dis donce, dean,

Hommes, femes enfants tous ils se soat faits heaux, | <Un gigot!... Powrquol pas?veplique unvicuxnotable,

Jusqu’au gavde-champétre, undes vieux de lavieille, | «Ne faut-il pas méler Putile a Pagreable?

A o moustache en croc,a la face vermeille, ««Une chaine au dehors,un gigot au dedans,

Atmant se rafraichiv de vin blanc,vouge et bleu: | +«Voila pour satisfaive et les yeux et les dents.
Les couleurs du dvapeaun!-» conte-t-il avec feu, | «_Bien dit, Monsieur I'adjoint!..

Maintenant bas les vestes,

Pues des chevaux de bois quian vieil orgueaccompagne, | Bas les grilets! Havdi les gavs! Et les plus lestes

Se dresse sur la place, un long mit de cocagne, Deéja sont prots.«. A quiz. Numero un!_Clest moi'..,

Savonne, luisant, deoit.comme un Tambour-major | Et le voila parti, serrant avec emao

Dont les habits sevaient tout engalonnes d'or. Le geos mat. 11 se hisse al descend, se vehisse...

Allons, avangons tous les gars' A qui la chaine? | ..L'aura pas! —Si, 1'aura® --Tout a coup le gars glisse
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') nsquen hias ~Bon' Audeax'Alons Gost o Francois,

Cost enargent, tu sas!s THhesite pa contie,

~oCaval _Serre! “Tiens bon'.Cazlissecncore Auteoidt] Samam semble voulowr attemndee e gagot.

Celurda, e malin, a du sable eu sicpoche,
Il se cramponne, et grimpe il couleal se vaceroche
ee J1 Paura, ki timbale!,. I Ha frole,en effet
Dubout des dmgtsplusquiun legeveftort c'est fat!
[1ghisse?. . Non! Jeannot, hadetant ot tont pale
Detache enfin le fil ¢ vetient Lntimbale!
C'est gagne! Hip! Hurrah:

Les autves concurrents
Se sutvent touratour. Quelques uns, les gagnants,
Apprennent aux amis & mavcher sur leur trace,
Les autves,tout penauds, s'en vont, N'ovetlle hasse.
Il reste seulement La montre et le gigot,

Se balangant muets, cote a cote, au cercean.

Un bambin de dix ans, maigriot, d'un ol triste
Regarde ces sucees. Soudain, a Pimproviste

Le pauvreet a fendu la foule vivement.,

Il auva bientot fait d’oter son vétement,

N'en avant d’autre, helas quune viellle chemise
Ft de mauvars haillons. Un fol espoir le grise:
S pouvait decvocher quelque chose tantot!..
Et fievreux gl attend sontour . A toy, palot ..

Il s’elance, vatllant, cet enfunt de misere!

Il veut, done, 1l pourra! Nevveux, 1l vous enserpe
L'arbre dans ses deux bras:Couvage! Il glissera

~Noo!tSil_Ghissera pas! _Tiens ferme! Ah! le voila

Tout pres comme deannot! _Palot prends done lamontre!

:::::

« Allons,petiot, havdt! Choisis vite ton lot,

<« \ls n'en decrache quivn: Faat en Latsser aux autrest.,

L)

- Et tous de so gausser de luy les bons apotves!

- Est-ce fnt, dis,ton choix? Tu vas glhissey, petiot!..

Soudain, d'un seul coup seeaba prisle gigot,

Un murmure moquenr s'eleve de la toule,

Le pauvret nentends pas, doucement 1l se coule,

Le fyont teempe desuear,le long du it glissant

Joyeux, il touche terve et s'en va, hrandissant
Le gigot dans sa main.«IHfaat payer un verre,
«Le verre du vawmqueuny, petit. Tu veux T Faire
A la tavee! Viens done! St tu n'as pas davgent,
«Quelqu’ unt'en pretera viens?.,

Presque en plem s, Peatant
Cherche a percer les rangs pour s'enfuirauplusvite.
Ou le vetieat toujours, il sentete, onPinvite
A pavler. Pourquot doae ne rien dive? L'adjoint
D un geste paternel P'eptratne unpeu plus loin,
-« Pourquotn'astu pas pris la montve, mon honhomm
«S1tu n'as pas d'avgent, la montee,cest tout comine,
~Enlavendant. _Pardon, vepond le pauvre enfunt,
Et, baissant les veux, il veprend timidement:
01 taudvait tvop de temps pour s'en wdler lavendie,
Bt puis,inon bon mensieur,vousatlez me comprendie,
~de watplus de papa,quant a maman,.. enlia,

ST ) pris e gigot, ¢est que nous wvons faumts.
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